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Recherches SUT les telraCONquUeS deambulatoıire
ei leur decor Transcaucasıe VIIS s1ecle

Les rulnes des eglıses de Zvartnotz, Bana, Iskhan el LJjakıt offrent UNHE

varıante du plan quadrılobe quı apparaıt unıquement Transcaucasıe le
tetraconque deambulatoıire cırculaıre. represente CeNHWE, quatre-
feuılles tres precı1s quı S’hinsecrıt ans cercle. Quatre CONY UCS s’ouvrent SUT le
carre central, retrace Dar quatre pılıers massıfs, constituant la ase de la
coupole. Les CONYUCS bas, Sont claıre-vole, leurs arcades donnant aACCES

deambulatoiıre.
Chaque edifice etant plus mMO1Ns examıne. Je PTODOSC de presenter CCS

mMmonuments ans leur ensemble. Cette eIU! effet, SUuT des problemes
quı ont DaAS faıt ’objet de recherche quı demandent unc revisıon des
donnees archeolog1iques, Compte tenu des nouvelles decouvertes. Icı DOSC la
question des orıgınes de Lype de construction. de SCS formes el de SOM

elevatıon, dont 1a restauratıon SCITAd discutee, a1nsı JuUC de l’environnement
archıtectural de CCS tetraconques, leur style, leur decor sculptural ei noO  -

ment, leurs chapıteaux quı necessıitent unec etude approfondıe. Grace cel
CXamen seront tablıs les modeles el les OUTCCS d’ınspıration des artıstes,
leurs 7 VGC les cıvilısations volsines et les grands cCentires spiırıtuels de
l’epoque.

De plus, recherche permettra d’analyser l’archıtecture des tetracon-
qUCS, de relever leurs traıts COINIMMNUNS afın de proceder leur regroupement el
de reconnaıtre a1ınsı, les Lraces de CX tradıtions regjionales: la premiere,
laquelle rattachent ISkhan. Z/vartnotz, Bana, l’herıitiere du patrımoıne
hellenıstique, quı est Ouverte dUX echanges AaVCC les provıinces byzantınes,
nourrıt l’archıtecture la plus avancee de la Transcaucasıe; la deuxıeme., dont
releve Ljakıt, par Contire conservatrıce, SOM domaıne ans l’archıtecture des
briques el SCS hıens AVCC ar de batır de I’Iran

La presente etude DOUT but QUSSI d’attrıbuer uUunNc date argumentee
chaque construction et de definır alnsı, la per10de d’epanoulssement du
tetraconque deambulatoıire Transcaucasıe du VIIS sıecle.
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Banad

’eglise de ana! fg est siıtuee eux kılometres ord du village de
ana SUT la rıve droıte de la ana afluent droit de la riviere Olty, 110  — loın
de la V1 moderne de J ortum, ans le bassın de Corokh. Autre{fo1s, le sıte de
ana faısaıt partıe de l’ancıenne reg1on de 1a0 (Talk) actuellement
Turquıie Orientale. L’ouvrage fondamental de ana Pes celuı1 de Takaılsvılı“ :
les observatıons faıtes SUT certaıns pomts de la construction 903 el

1907, SOoONnL une grande ıimportance DOUI la presente recherche. Aınsı, peut-
O POUSSCI l’etude VCIS unc distinction des detaıls remontant CX epOques
determinees el expliquer l’erection de l’eglıse VIIS sıecle., la dıfference de

reconstruction fondamentale A EL sıecle: derniere periode de
edınce ayant ete ’objet des restauratiıons theorıques de Kldiasvılı el de
Kalgın>. Tout d’abord, reexamen des rulnes S’1mpose, ans le but d’etablır
la premıiere phase de l’existence de ana de donner unc iıdee approximatıve
de SOM aspect orıgınal VII“S siecle+.

ana fre plan trefle qua(tre feuılles, entoure d’un deambulatoire
ciırculaıre. Les quatre CONYUCS orientees VOeIS les poımnts cardınaux s’ouvrent
Sur l’espace central de edınce es sont precedees de quatre ATCS profonds
quı s’appulent SUT quatre immenses constıituant le carre central,
couronne Jadıs par la coupole. Les CONYUCS Ssont percees d’arcades quı assuren
la communıicatıon A V le deambulatoıre, lımıte Dar le ILLUT peripherique munı

L/’eglıse de Bana exıistaıt tres bon etat XMIX® sıecle, avan qu’elle fut gravement
endommagee pendant les ZUEITES russo-Lurques de 1854-5 ] eft de 1877, apres QaVOIT ServVı de
forteresse AdUuX JIurcs. Cependant, les nOotfes archeolog1iques, prıses avan destruction donnent
uUNCc idee plus exacte du monument, particulıer, la description de arl Koch, fameux
botanıste el quı visıtee 842 K.Koch., Reise 1mM pontischen Gebirge und
türkıschen Armenıien, IL, Weımar 1846, HADZTAH
E. Takaısvılı, Materıaly Arkheolog1ju Kavkaza, AIL, Moscou 1907, faut noter
QuUSs] les rense1ıgnements fournıs pal Weıdenbaum de 879 el Bakradze de 381 hez Takaısyılı,

Git.: 92-94
E. Takaısvılı, GIt.. g 64-71, pl XVIIL, X SCH
Cubinaö&vili, AmiranaS$yılı, Beridze datent le monument de la deuxieme moıtie du VIIs sıecle,
LOuT acceptant les restauratıons theor1ques proposees parl Kalgın l Kldıa$vılı, quı faıt,
s’adressent l’eglise reconstituee fondamentalement - siecle. Et ıls donnent pas
d’arguments DOUT la date du IL, V’exception des entrecolonnements plus nombreux dans la
CONQUC est Arutjunjan, Asratjan, MnacakanJan partagent la meme opınıon PrOPDOS des euX
periodes ans l’existance de Bana. G. Cubinaö&vili. Arkhıtektura Kakheti 1L, Tbilıisı 1959, p. 226-230;
S. Amiranasyılı, Istor1Ja gruzınskogo iskusstva 1, Moscou 1950, ES3S: ofe 1/8; V. Beridze,
«L’archıtecture relıgıeuse georgjıenne des 1V°<-VIl® sıecle», Bediı Kartlısa, Parıs 1978,

34-3 7: V. Arutjunjan, KamennajJja letopıs armjJankogo naroda, Erevan 1985, 3 9 M. Asratjan,
Architecture Armenienne, MOoOscou 1985, En faıt: Takaısyvılı etablı Ia date de la fin

sıecle regne de Bagrate Kuropalatez grace AUX SOUTICCS ecrıtes:; 11 deceriıit la
construction conforme epOque, tOut laıssant des problemes OuVverts SUT certaıns
detaıls, sujet de la presente etude
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d’arcades aveugles SUuT tOut SOoOnN pOUrLOUT. Les dıiımensıions de ana sont les
sulvantes: cote du carre entral I0 m: dıametre du cercle enfermant le
tetraconque ; dıametre exterleur COMPTrIS l’epaisseur des IL1UTS

37,40 Quatre pleces rectangulaıres S’avancent de la rotonde: nord,
sud, l’ouest des ACCES l’eglıse SL, l’est une absıde dissımulee.

En falt, le carre central fut l’orıgine plus va  E} a1nsı YJUC les qua(tre AaICS,
leurs dımensıons redultes de l’agrandıssement des quatre
CenNtirauX lors de la reconstruction de ana IX E siecle. La eambula-
toıre. lu1 auss], argeur de 5,.00m reduire 3,50m par l’addıtion de
pılastres tres profonds I1UT peripherique, amenagements effectues DOUT des
ralsons de securıte. De plus, les colonnes des CONYUCS claıre vole, l’ouest,

nord el sud Ont subı des remanıcments, leur nombre modıfie de S1X
quatre

En ondant SUT les donnees archeolog1iques el les etudes precedentes des
rulnes, peut proceder UuUnlc restauratıon theor1ıque, relevant de l’aspect
or1ıgıinel de ana VOIS le mıheu du VIIS sıecle. l egar doıit
AdUX quatre creuses > quı ontent Jusqu au to1lt construction
allegee selon la pratiıque du siecle el restituer leur place les pılıers
massıfs du carre central, partıe essentielle du tetraconque primıtıf.

faut efiet imagıner la construction composee de trO1Ss cylındres
concentriques superposes quı correspondent SCS elements constitutifs. Le
premier cylındre comprend les deambulatoıires du rez-de-chaussee el de la
galerıe, Ouvran(t SUT les acades euxX rangees de fenetres. En effet la galerıe
demandaıt eclaırage dırect, la coupole n’offirant de umıiere qu au Cenire eft
1NON la peripherie. Aınsı eclaırees CCS CunxX pIeECES annulaıres. voutees

berceau supposent une elevatıon plus grande du premıier cylındre, lımıte
Dar les fenetres des CONYUCS du cylındre mediıan. Le tro1sıeme cylındre
repondaıt COTDS central du tetraconque, cCouronnee par le tambour DETCE
de fenetres, SUT lequel reposaılt la coupole, dissımulee SOUS toılt pyramıdal.
L/’eglıse <v’elevaıt uUunc hauteur 1en superleure SOM dıametre, Compte tenu
des proportions respectees ans l’archıtecture de TIranscaucasıe.

En appul de la galerıe et de SOM eclaırage dırect vient la notıce de
Takajisvılı> suJe des traces des fenetres rondes ans la partıe est du
batıment. Des oculı apparaıssent ans les eglıses de 7Zvartnotz / el d’Anı® quı

E. Takaısvılı, Cit.. fig. 64-69, pl. XX
E. Takaısvılı, Gl 105: D. Panayotova-Pıguet, «Les edifices plan quadrılobe MO
collateral ans les Balkans ei Transcaucasıe AdUX Vc<-VII® sıecles». Symposium nterna-
tional SUuT 7Art Georgıien, Tbilısı,- 983

ler Movses]jan, «Cerkov Grigor1]ja vblız ECmiladzına», Izvest1Ja Arkheologicesko] Komissıl,
7, 1903, 9 StrzygowskI1, Die Baukunst der rmenıiler und Europa, T Vienne 1918, p. 95-
136, 316 fig. 119-120; Jakobson, OC iStor11 zodCcestva rTmMenı! NSDCNE vekov, MOSsScCOou-
Leningrad 1950, 31-36, ng. 21-23
Marr, Anı Knızna)a istor1Ja goroda razkopkı meste gorodi1scCa. Leningrad-Moscou
1934, p. 60, pl. XAINL, XAXIV, g 8A4-89
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appartıennent meme Lype tetraconque QuC ana De plus, le modele
sculpte d’Anı? qUuUC tı1ent le donateur ro1l agl ans SCS ma1ıns, montre NO  —;

seulement GE oculı el eur emplacement meme, ma1s 11 confirme l’aspect
exterleur de ’edıfice IC1 discute, Dar SCS volumes de cylındres gradues. faut
rappeler qUC le quatre-feuilles deambulatoıire n de 001 reprodult
exactement celuı de Zvartnotz constrult Dal le catholicos Nerses

Enfin, peut DaS poursulvre l’etude de ana Samls evoquer Zvartnotz!®©
AVCC lequel les ressemblances sont indenı1ables, tant ans la composıtıon du
plan JuC ans les formes de la construction. /vartnotz na pDas subı de
remanıcements, ete aussıtot victime d’un tremblement de IT Les
pılıers massıfs du carre entral du tetraconque offrent unec ase de comparal1-
SOM AVOCC Bana, ans le but de dıstınguer les eHxX etapes de construction: le
NOUVCAU systeme des ei les modıficatıions qu’1 apportees
l’ensemble, 2  une part ei d’autre part, le systeme or1ıginel, simılaıre Zvart-
Otz Aınsı, les detaıls quı reirouvent ans les restaurations de Kldıia$Svıilı ei
de Kalgın quatre relatıves A4aUX quatre Oontant Jusqu au tolt
ei comportant AdUX etages des chapelles n’appartiennent-Iils, DAaS eaqıise
primitıif. Les pılıers creuses d’usage COurant _X siecle Quss1 Byzance,

SONT DaS CONNUS Transcaucasıe VIIS® s1ecle. seraıt ONC erronne de
Salsır ans les chapelles amenagees I’ınterieur des sSu  9 des pleces
d’angle d’un tetraconque du Lype de D7zvarı)). Cette comparaıson est forma-
lıste el elle peut Da>S etre retenue tant qu argument DOUT dater le

du VIIeE s1ecle. 1eNn contraıire, les pılıers «alleges» ONT remplace
AL le systeme des massıfs du VIIS sıecle, dont Ll’ecroulement

fut inevıtable partout ans GCes constructions Z/vartnotz.,. Bana, Anı
Un autr detaiıl Bana, quı rattache vraısemblablement, la premıere

construction est la colonnade de la CONQUC est Elle dıstingue du
quatre-feuıilles Dar SCS entrecolonnements mMO1Ns SpacleuX el plus nombreux,
sept heu de CINg. Auss!ı, montre-t-elle, unece execution proche de Gce
d’ISkhan (fig quı represente d’aılleurs, CAads analogue: unec arcade

Marr, Anı, pl. XX VIIL-90, 91 ; J. Strzygowsky, eit:; 318
N. Tokarskı]), ArmjJjanskaja arkhıtektura vekov, Frevan 19061, D: P. Kuneo,
«Le chıese paleocristiane ATIINCIC planta centrale», 1ın Corsı dı (Cultura Ravenante el

Byzantına, X 263; Utudjan, Les monuments armenlens du sıecle, Parıs
1967, fıg. 59-61; Architettura medievala AIINCNd, Roma-Palazzo enezla 1968, fıg. /4, JA
D. Panayotova-Pıguet, « Les tetraconques ans les Balkans el Armenie», iın lerzo
S1mpos10 Internazıonale dı rte Armena, Milano-Vicenza-Castelfranco Veneto-Pıazzola sul
Brente-Veniıse 25:9.:1.10.: 1981, Mılan 1984, p. 453-470.

Cubinasvili, Pamyatnıkı typa Dzvarı, Tbilıisı 1952; 25 MepisaS$vılı, Zinzadze, Die
uns des en Georgien, Leıipzıg 1978, D. TumanıSvılı, «Über einıge Kompositions-
besonderheiten der Kırche Bana», Symposı1um International SU|T Georgien
Tbiılıisı,s 1983
Les donnees lıtteraires sont tres precCIs deux phases de construction. Matrr, Georg]]
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simılaıire, hult colonnes epaule la CONYUC SS souvenIır du tetraconque du
S quı est incorporee ans aDsıde de l’eglıse reconstruilte siecle.

Parmı les detaıls remontant la premiere periode du mMmonumen ı] faut
mentionner CGS les encadrements des ATICS aveugles SUT le INUT peripherique

l’ouest, constitues de belles palmettes*>, dernier reflet de ar classıque
(fig

Icı s’ajoutent les motıfs decoratıs vegetaux de vignes el de grenades quı
Courent le long des archıvoltes Jiest e ident1ques AVCC CGUX de /vartnotz

Quss] les profils allongeant les paro1s.
La colonade de la CONYUC estT, actuellement muree est DaS N interet

DOUT la presente etude, plus precısement les chapıteaux et leur Lype archıtectural,
dıfhcıle etre rattache AdUuX SgTOUDCS CONNUCS Byzance de FePOoqUeE *.
comprend eux volutes de aılle, separees Dal rang d’oves, SU1VI d’un

de fers-de lance, imıtes Dar de mınces profils l1SSseS, au-dessous esquels
Courent des ıstels rallıan la spırale inferleure. Le DAaAsSsdsc CnNLFe le motıf
des olutes el la partıe cırculaıire du decor v’effectue Dar retraıt eger quı
precede l’astragale TnNe de perles eit depuls, dısque haut d’un pro
l1sse, SU1VI d’un retraıt, pretent dıstancer la partıe inferieure, la plus
curleuse bourrelet epals, rne de TESSES sculptees profondeur,
acheve bas el haut Dal de mınces bandes galbees*®. Aınsı presentent
les faces frontales du chapıteau couronne enfin, Dar l’abaque.

Quant AdUX faces laterales, leur decor est QuUsSsı elabore el execute A V

grande maıitrıse. D’abord l’abaque est double registre: superleur 11SSe,
inferieur marque Dal bandeau de laurıer, SCS feuılles dısposees Dar tro1s
eventaıl. Au-dela, mılhlıeu de l’abaque, unc euille d’acanthe renversee
descend el vient la rencontre une autre euille d’acanthe qul, la tete
haut, pren nalıssance au-dessus de l’astragale. Cette deuxieme euille d’un
ga SraCleuX comprend la hauteur de la alustre Auss!ı, reCOuVvre-{i-
elle partıe, les euxX eullles Ortant ase el deployant gauche et

droıite, leur diırection dıvergente, leur ourlet lımıte Dar le gabarıt de

Mercul. Zitie svet]l Grigori1ja Khandzıjskogo dnevnıkom poezdkı SavSiju KlardzZıju.
Teksty Razyskvanı]ja armJano-gruzınsko)] filologın, VIIL, Saınt-Petersbourg 1911, O13

I1V-ÄV, Takaısyvılı, Materıaly Arkheolog1jju Kavkaza, XIL, 14-1 y Idem, Arkheo-
logiceska)Ja expedic1ja 917 goda Juznye Provincıl Gruzil, T biılısı 1952, p. 22-44, pl 1-32:;

MepıisasSvılı, Zınzadze, Cit®. 0®
13 Takaısyvılı, Materıaly Arkheologiju Kavkaza, AUTL, pl CD

E. LTakaısvılı, Cit:: 110, pl. XIX-35; Der Nersessıan, 1 Art Armenien, Parıs 1977,
ig 26, Dr

B Kautsch, Kapıtellstudıien, Vienne 1936; Sodin1, «La sculpture archıtecturale l’epoque
paleochretienne Ilyrıcum», ın cies du Congres International d’Archeologie hre-
tienne., 1, Tessalonıique 28.9.-4.10., 1980, Ciitta de]l Vaticano- Thessalonique 1984, 207-298
E. Takaısyvılı, Cit:; D1..33; 34, 36, 3 E N. Severov, PamyJatnıkı gruzinskogo zodcestva,
MOoOscou 194 7, ng 7T7-79; MepıisaS$vıli, W. Zınzadze, Cit::
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l’abaque. Eviıdemment. la euille medıiane galbee apparaıt SUuT la face TONLale
du chapıteau par SOI pro quı traduıt UE continuatıon de avan derniere
spirale On l’impression a1nsı QUC les enxXx volutes relıent l’aıde du hıstel

quı COU aqu-dessus de l’astragale, ma1ls es rejo1gnent Das ans leur
partıe inferleure. FEn effet, les euxX feuılles d’acanthe medıianes Ortient
meme nıveau quUC le lıstel <v’elevant VeTISs l’abaque, tandıs u elles donnent
l’ıllusıon des spırales qul, cContramfe. descendent afın de relıer Dar le bas
Les euxX admırables chapıteaux qu1 COuUuronnent les colonnes entierement
degagees premier etage du pılıer sud-est, permettent de ml1eux comprendre
les caracteres du Lype 1C1 discute el SOM aspect insolıite! /.

En definıtive, ”’examen des faces laterales demontre qu’1 s’agıt
Cas de chapıteaux renverses, ma1s contraıre, debouts el 1en place,
dont temol1gnent les euilles d’acanthe el leur composıtıon developpant du
bas haut Indiıscutablement, les archıtectes quı ONntTt eriger une eglıse 61
splendıde JuC Bana, connatlssaılent l’esthetique des formes accordees AdUX

detaıls de construction. est dıfiicıle aCCEe A’aıilleurs l’opınıon qUC CESs

chapıteaux furent executes e X sı1ecle d’apres le modele offert Dar
/vartnotz du VIIS el employes Venvers!®. En effet, CCUX de ana
detachent Dar CTr STIruciure partıculıere quı s’eloıgne du modele presume,
ma1s reviendra apres.

S1 l’on admet quC les chapıteaux de ana remontent CX sıecle, leurs
equıvalents dol1vent etre cherches ans les eglıses georglennes ei armenılennes,
CONNUCS Tao de l’epoque. Dans Gce intention peut evoquer tıtre de
comparaıson CCUX de Bıyrakan du sıiecle 1 volt les volutes S’enrouler
indıquant les fronts des enX balustres, ei en es arge taılloır garnı de
euX CrO1X: encadre de bandeaux; DUI1S, l’astragale; enfin, une corbeılle (le

est impropre), JE dırals bourrelet DCU ombe., haut decore
d’entrelacs de vannerIıe, quı le tröonc de la colonne. Sur les chapı-
uX de l’arc triıomphal bourrelet dıstıngue nettement de l’ımposte quı
recoıt les motıfs Orne Icı les volutes rehent DaIl le bas leurs
dernieres spırales Courent VCIS la ase une euille d’acanthe quı <v’elance
ans l’axe de symetrıe du taılloır, SOI ourlet lımıte par U abaque Call-

nelee 29 En realıte, Bıyrakan les detaıls fondamentaux ngurent ans le

| 7 En 1985, Ces chapıteaux du premier etage des 19 nord-est l sud-est, toutefo1s,
n exıistajent plus

18 L’examen des faces laterales demontre qu'ıl s’agıt DaSs de chapıteaux renverses
certaıns le pensaılent. M. Castelfranchi-Falla, «Les chapıteaux de Bana», Sympos1ium
International SUT Georgien Tbiılısı, 0873

Thierry, «L/eglıse de Surb-Yovhannes de Bıwrakan», Revue des Etudes Armeniennes,
AIl,S 221222 226-22/7, g 10, LE
Thierry, CIt.. flg 11
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decor du chapıteau, ma1ls ils n’obeıissent Das UnNlc composıtıon coherente. On
est loın des belles proportions de ana OUu les Oornements tiennent ans unec

unıte inseparable. Enfin, l’execution dıffere, la plastıcıte recherchee ana
S’Oppose relief applatı el sımplıfıe de Bıvrakan. Evıdemment, ana releve
d’un style beaucoup plus elabore el expressiıf, enfin, plus proche des UVICS

de l’antıquıte chretienne quUC de Bıvrakan.
faut rappeler Quss1ı le tetraconque du rol agl d’Anı“1! de 001 el plus

precısement, SCS chapıteaux quı presentent des partıcularıtes interessantes
DOUT etude de l’evolution des formes de ana 4 Out d’abord le bourrelet 61
oraCcleuX quı apporte la composıtıon SOM harmonıte, devıent corpulent Anı,

perdu SOI decor el de plus, 11 rentre SOUS le Coussın des volutes ‚quı
e2ur tOur subissent des deformatıions: dessechees la spırale ans le
medaıiıllon quı les separe, celles-cC1 SONLT ramenees des sımples Un
boudın tordu les Joınt Dar le haut, mals, ı] gure QuUSSI SUT la face aterale du
chapıteau, notammen la ase de l’abaque; mılıeu de celu1-cı descend unec

arge an profilee verticalement., el qul, Dar enfement MZOUFrEUX relıe les
balustres denudees d’ornements AVCC la surface superlieure du bourrelet. On
est loın de la euille d’acanthe, courbe gracleuse, quı les Joiıt ana

Le changement quUuC subıt le bourrelet est DaS la seule dıfference Anı
el ana relever IC ma1s Qaussı dısposıtion Dar rapport AdUX aqutres
CO  D  ntes, caractere determıinant de l’aspect meme du chapıteau. out
Compte faıt. abaque, volutes, bourrelet Anı Ont unc tendance tasser
ans bloc, SCS proportions Lrapues el SCS surfaces agrementees de
de plerre. Evıdemment, le meme Lype du chapıteau est SUurTr SOM declin Anı
l’an 1001, ma1ls Dar con(tre, pleın epanoulssement Bana, tOut confir-
mant date anteriıeure IMS sıecle, plus tard VOeIS le mılıeu du VIIS
sıecle.

l1en entendu, peut pDas dresser schema Dar sıecle du developpement
des formes, ma1ls reconnaıtre leur Courant ans certaınes combınalsons
quı manıfestent pendant uUuNnc peri1ode determiınee. Dans le Cas preCIS, C’est le
bourrelet et SO  — emplacement, quı fournıt Cetl element de ase SUurT lequel
on d’aıilleurs, la poursulte des equıvalents de ana

En effet, les eunxX chapıteaux de Dvın*?* provenant de ’eglıse
restauree ans les annees uaran(te du VIIS sıecle, lors du pontıfıcat de
Nerses, repondent recherche: proportions elancees, composıtıon har-

Marr, Anı, 56, 1g 6 $ 7 $ 87:; DocumentiI dı Architettura Armena. Anı, P Mılan 1984,
44, g

D Strzygowsky, ıe Baukunst der rmenıler un! Europa, 319, 320, g 361° Documenti dı
Architettura Armena. 7’ Ererouk, Mılan IS p:29. ng
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mon1euse, bourrelet distance des volutes ei rne d’entrelacs de vannerIe, quı
apparaıt ans forme DUIC eL,; une execution minutleuse; ı1 est SU1VI Dar
ANNCAU de perles. Quant AUX volutes, es offrent unec varıante conforme Ia

petite taılle du chapıteau. Separees par medaıllon, es s’enferment ans
des dısques raıtes de acon puremen decoratıve: a1nsı tro1s trıples ANNCAaUX

entrelaces el CeHLIT CUA, de petites euiılles forme d’eventaıl, executes AVOC

inesse ans relief plat
IDD’autres comparatıfs de Bana, du VIIe sıecle peuvent etre indiıques

par exemple le chapıteau d’Osakan“*> Musee d’ECmiadzın a1nsı quC les
chapıteaux du palaıs Aruc 2-68  9 semblables CCUX du palaıs du
catholiıcos Dvın NAD) . De plus, Lype reconnaıt SUuT la colonade
d’ISkhan (fig 10) Au meme STOUDC rattache la varlıante CONNUC la
basılıque d’Ererouk el Inne quı resplendıt ans l’ensemble omeyade du
Dome du rocher*® de 692 quı connaıtra pourtant, decadence Anı

ıre vral, chapıteau manıfeste ans forme inıtıale, harmonı1euse,
VIIS s1ecle. presente des varıantes qul, cependant, ondent SUuT le

traıtement des elements de ase ei NON SUT leur organısatıon, le bourrelet ei

disposıtion role important. Dans le CAd>sS preCIs de Bana, cC’est la
purete des formes el leur valeur artıstıque quı compte, a1Nsı quUC la clarte de la

composıtion, enfin, l’ensemble annoncant dernier echo de l’art hellenis-
tıque.

Cette datatıon des chapıteaux de ana du VIIS s1ecle (fig fondee 1C1 SUT

’examen des formes el de la‘ composıtıon, irouve confirmatıon ans le style
de l’epoque dont les caracteres etalent evoques plusiıeurs reprises par
opposıtıon ceu'x du A OE sıecle, sujet de Bıyvrakan el nı En
revanche, ana les sculptures montren une fidelıte inden1able style quı
domine 7Zvartnotz“' L’expression artıstıque est fondee SUuT les memes
princıpes esthetiques, tache essentielle, de faıre revivre les OCS de plerre:
TESSES d’osıer, entrelacs de vannerIe, volutes, euulles acanthe, {OUS tradulsent
Dal leur forme dynamıque, la force eXpressive du materılau. Les chapıteau
employes ans les euxX emples relevent de dıfferents, ma1ls les uns et les
autres interpretent leur anıere le style COMMUN La mıse valeur des

23 Strzygowsky, Git.; 32Z1., g 363
Tokarsk1]), Arkhıtektura drevne] Armenıil, Erevan 1946, Z g 7’ 8‚ Arutjunjan, Aruc.

ObsSCestvo  On okhrany pamJatnıkov 1StOT11 kultury armjansko) SSR. FErevan 1984:;: Idem,
KamennajJa letopıs armjanskogo naroda, Frevan 1985, pl XVI-2,5,6. L’un des chapıteaux de
Dvın est actuellement Musee Hıstorique d’Erevan, tandıs quC CUuX du palaıs d’Aruc
CONservent quc leur partıe aute, offrant le motif des volutes.

25 Strzygowsky, cıt., I3E lg 141, 362; Documenti dı Archiıtettura Armena. F Ererouk,

Papadopoulo, L’Islam ei musulman, Parıs 1976, ig 113
2 E. Takaısvılı, Cil.. 110-113:; Strzygowsky, CIE: 318, 454; les

faces laterales des chapıteaux de Bana VEC CUuX de Zvartnotz, VUuCcC leur style COMMUN
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NUaNCCcS quı personnalısent les formes est reconnaıssable SUuT les chapıteaux de
ana urtout De plus, les sculptures SUT les arcades aveugles du I1UT

peripherique de ana et SUuT les encadrements des bales, Composees de eunulles
l de frunts de grenade a1nsı JUC de PaMmMpres de vigne el de STapPCS de ralsın,
SONT identiques AVCC GEHX de /vartnotz et, executees de la meme acon Ces
traıts du style COININUN parlent faveur de la contemporaneıte de ana el de
Z/vartnotz, remontant mılheu du VIIS s1ecle eNvIron.

Dans cetl etat des choses, 11 est OTS de question d’admettre UJUC les
chapıteaux de Zvartnotz alent SerVI de modeles CEHX de ana 3€
siecle. En eflet, Zvartnotz SONT des chapıteaux corbeılles quı reirouvent

Byzance, leurs varıantes riches CONNUCS Constantınople, tandıs JUC GGHX

de ana ont DaS de corbeılles, obeıissent des princıpes de composıtion
dıfferents el 1en contraıre, detachent, Dar leur aspect partıculıer, des
UVICS byzantınes de l’epoque, quı exclut "’usage des modeles constantıno-
polıtaıns quı eur sont contemporaıns. En revanche, la beaute plastıque des
formes, les spırales quı s’avancent elıef. les eu1illes d’acanthe quı epousent
le ga des balustres AVCC souplesse, revelent la presence d’un modele
hellenistique.

De plus, l’execution imıtant les modes du passe trahıt unec fidelıte dUuX

UVTITCS art plus anclennes AVOCC lesquelles les sculpteurs Ont vraısemblable-
ment, des CONLACTS dırects. Aınsı, faut-ıl s’attendre des inspıratıons des
modeles CONSsServes ans CECs reg10ns de la Caucasıe, proches de la eSOPO-
tamıle. En appul de Be pensee vient le temple de Garnı © SCS beaux
chapıteaux 1on1ens, du I1I1® sıecle excellent exemple d’archıtecture ellen1s-
tıque SUT le so] de l’Armenıie meme. seraıt neanmo1ns, erronne de chercher
SCS influences dırectes SUuT le decor 1onısant de ana En etfet: reconnaıt ICI
1NON seulement attachement l’art hellenıistique, ma1s Quss1 respect des
princıpes decoratılfs. PTODICS l’art de la Mesopotamıe ancıenne ei de SCS

S  D, tel I’Iran ei la yrıe, VOISINS de ”’Armenıte. Ce retentissement du
passe discerne ans l’organısatıon des elements de la composıtıion. En faıt,
les motiıfs fondamentaux, volutes ei bourrelet, etabliıssent Dar leur repartıtıon
les proportions elancees du chapıteau, dont le col a1nsı obtenu, peut etre
consıdere degagement du tronc de la colonne, afın de soulıgner le
nıveau bas du bourrelet. Cette repartıtion beaucoup plus prononcee, enTtr le
motif sOo1-dısant des volutes el ulr element. etale horiızontalement
nıveau inferleur, est depuls longtemps CONNUC Dar les chapıteaux d’Apadana
l des tombeaux rupestres, touJours Iran*?. faut ressentir 1C1 echo des
princıpes de decor archıtectural tres ancıens, quı retentit ans 2  art paleochretien.
28 J. Strzygowsky, e K, LTEVET, Ocerk] 1SstOrT11 Kultury drevne] Armenıie],

Moscou-Lenıingrad 1952, 36-37; Strzygowsky date Garnı du 111° sıecle. tandıs YJuUC JI rever
insıste SUuT le Ie plus tard la premiere moiıtiıe du I1° sıecle.
P. Amıiet, ar antıque du Proche-Orient, Parıs 1977, 554-555, ig 146, 147, 153
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En conclusıon, les chapıteaux de ana SONT des AUVIGS dV’excellente qualıte,
aya leurs or1ıgiınes ans art hellenıstique de Ll’Orilent chretiecnh. tOuf
beneficiant du patrımoıne CHILUTEe des emp les plus recules a1Nnsı YUUC des
CONLACTS AVCC VOISINS Iran, yrıe, Palestine, Mesopotamıe, SAa|nMNs oublıer YJUC
le bassın de Corokh, le 1ao0, l’Armenıe rattachaılent Byzance AVGE laquelle
les cechanges culturels faısajent pDas defaut Cependant, les chapıteaux de
ana relevent d’un autre Courant artıstıque plus attache passe qu au style
de Constantınople le plus avance de l’epoque.

Tous CCS elements appeles ICı temolgnage une construction du VIISE
sıecle, Justifent le rattachement de ana STIOUDC des tetraconques
deambulato1ıre ciırculaıire /vartnotz, Iskhan appartenant 9 la meme
epoque eunr ıdentıte etablıe, la recherche SUurT le type COININUN poursult.
L’ıdee fondamentale d’ıncorporer le motıf central, le tetraconque proprement
dıt, ans un«c galerıe de forme varıee, volt realısee VIMEe; ESODO-
tamıe a1Nnsı qu auxX Balkans Jusqu au mılıeu du VIS siecle*% Et 11
resulte des varıantes HeChES; hees des tradıtions Oocales el definıes partıe
Dar le materlau de construction a1nsı JuUC Dar les conceptions des artıstes
l’egard du style vigueur.

Le martyrıon des Saınts-Serge-Bacchus-et-Leontios de Bosra ©! de S52
offre exemple sıgnıficatı du quatre-feuılles, encercle d’un deambulatoire
quı, cependant, dissımule ] exterleur. derriere les INUTS orthogonaux
d’un CAITe. le sanctuaıre el SCS dependances etant aıllıe l’est Le TIECOUTS

Lype de construction PTCSYUC et em1 siecle plus tard Transcaucasıe
s’explıque Dal des condıtıons CONCreETES, Sdmnl$s ignorer la reprıse et l’abandon
systematıque des formes ans l’archıitecture, LtOuftfes les epOques. Cependant
IC1 l’aspect exterleur mel ”accent SUuT la rotonde quı enferme le motıf central.
En falt, memes dımens1ıons qu’a Bosra, meme dee de l’edıfice plan
quadrılobe AVCC deambulatoire, ma1s l’agencement des volumes traduıt U1Nlc

archıtecture dıfferente, dont le cho1x est preCIs, ep1 de "usage COUuUran(i
des tetraconques dissımules derriere des parallelogrammes Armenline.

est 1en quC les edıifices d’Iskhan el de /vartnotz furent er1ges SUurT

la commande de Nerses, pontıf armenılen. Ces ECHnx eglıses, l’a dıt,
s’offrent l’environnement archıtectural de ana et; toutes les tTO1S ete
construltes entre la quatrıeme ei la septieme decennıe du VIIS sı1ecle. Icı
DOSC la question des orıgınes de leur ype tetraconque Incorpore ans des
cylındres., quı beneficıa d’un S1 gran SUCCES. La reponse reside dans les

LAaSssus, Sanctuaıires chretiens de yrIıe, Parıs 194 7, 150-161:; D. Pıguet-Panayotova, «Les
tetraconques VOCC collateral ans les Balkans el leur envıtronnement archıtectural, des B
sıecles», Süudost-Forschungen, 19806, 175176
J. Crowfoot, Churches Bosra and Samarıa-Sebaste. British School of Archıtecture in
Jerusalem. Supplement aper 1 Londres, 1937, pl Za Lassus., Git. 150-151, g



176 Pıguet-Panayotova

em  u possıbles unc construction de gran DOUTC l’epoque. Dans
Cas peut attendre des inspıratıons FECUCS des rotondes, quan

modele des cylındres concentriques eleves de acon pyramıdale.
En effet la rotonde de l’ Anastasıs de Jerusalem *, resplendıissant de glo1ire

de Nerses, pouvaıt fournır les elements fondamentaux la combIı-
nalıson tetraconque-cylındres. a deser1ıption rculf de 685 el le INUTr du
S1CC.  Je, Conserve SUT UunCc hauteur d’au mo1ns m, confirment ICI l’agencement
des cylındrıques, superposes: le premıier, amenageant le deambulatoire
l la galerıe au-dessus, le deuxieme. repondant princıpal de la
rotonde, couronnee Dal la coupole. Des arcatures agrementaılent le I1UT du
DOUFLOU. de 28 cotes l’exterieur, Zvartnotz el ana Auss!ı, le
diametre de la rotonde de Jerusalem est-1l. le meme qu’a /vartnotz et Bana,
de 37,40 I, COMPTIS l’epaisseur des INUTs

Ce rapprochement AVCC l’eglıse de |’ Anastasıs Justifie de plus, par les
evenements histor1ques de portee exceptionnelle: le Retour de la Vraıe Cro1ix

temple de Jerusalem, orace la victoire des leg10ns d’Heraclıus SUuT les
Perses ®> La restitution de la saınte Relıque la rotonde de l’Anastasıs fut
triomphale, presence de l empereur meme., 630 Cet evenement eut

gran retentissement ans le monde chretien, partıculıer che7z les Arme-
nıens quı partıcıperent AdUX CaMpaghcs d’Heraclius cContre les Perses. Ce fut
Uunc de «crolsade» Ou les interets mıiılıtaiıres cedaılent l’elan relıg1eUX, OUu
la SUCITC fut motivee Dar la fo1 chretienne. Le rıomphe de la Vraıle Cro1x
apporta de eclats la glo1re de la rotonde du Saint-Sepulcre, obje
de pelerinage.

Vraısemblablement. Nerses quı veCcu les evenements, assısta la Restitu-
tion l e’hnclına devant la saınte-Relıque, Compte tenu de sıtuatıon elevee
de futur catholiıkos Chalcedonıien ardent, modeste., pIeEUX, tres erudıt, forme
de tres tot la culture SICCYUC, mıiılıtaire de carrıere, gran’
le deecrit Sebeos**+, 11 eut certes, l’occasıon de connaıtre l’archıitecture de
nombreux DaVyS el de VOIT les eglıses les plus celebres. ens1Dle AdUuX edıfices
plan central el leur varıete MCHE, Nerses ENCOUTALCA le cho1x de leur
combinaıison audacıeuse, notammen ce du tetraconque-rotonde, quı apparut
DOUT la premiere fO1Ss Skhan >>, lors de SO  — episcopat.

Strzygowsky, Orıent der Rom.,. Leıipzıg 1901, I2 Couasnon, TIhe Church of the Holy
Sepulcre, LOondres 1974, 34-6/7, pl VIUIL, Al, XV, VII

33 N. Pıgulevskaya, Vızantıja Iran rubeze VI VII vekov, Moscou-Leningrad 1946, 206;
217-218; aurent, L’Armeniıe entre Byzance el ’Islam, Lisbonne 1980, p.40, 409-412:;

Martın-Hısard, «Dominatıon arabe l ıbertes armenıennes (VIILe-IX® S.)», ın Hıstoire des
Armeniens, edıteur Dedeyan, Toulouse 1982, 185-194
E. Takaısvılı, Cit. FA

55 Matrr, Georg]] MercCul. Zitie Gregor1Jja Khandzıjskogo dnevnıkom poezdkı SavSiju
KlardZıju, D, AN; AAIIL, NL
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Ce meme type archıtectural fut reprIis Bana, sıte elo1gne de hult heures de
marche d’ISkhan, sıtue QuUSSI ans le bassın de Corokh. uel fut alors le
DO des Georgiens IN face A4auX Armeniens*®©, 11 est impossıble de dıre,
ma1s ils vivalent palX, leur SOUCI COTININUN etant la lutte Contre l’oppression
byzantıne. Dıfnicıle de PTONONCCI aussı SUT le diocese de ana C6
epOoque, SON role de gran cCentre relıg1eux etant CN sıecle. lors
de l’Iverisation de la reg10n.

L’idee desu la rotonde de ’ Anastasıs mene iınevıtablement la
question des infÄuences VCENUCS de l’exterieur SUT l’archıtecture des tetracon-
QUCS ans le bassın de Corokh - ISkhan, Z/vartnotz, ana L’eglise de Jerusalem
fut construıte d’apres le projJet fournı Dar atelıer imperı1al, SOn execution
confiee AdUX maıtres locaux. eraıt-ıl COrrect de l’appeler <GEUVIE byzantıne» el
SCS infÄuences «byzantınes»” INON avls, le CONvıent DaSs unc

construction du sıecle. quan L’unıncatiıon de l’archıtecture eli
’Quest etaıt En ulr  5 les rotondes er1gees Rome? “ San-Stefano
Rotondo., Santa-Constanza, d’apres le modele de la  nastasıs ei d’autres de la
Jerre Saıinte, deja disparues, sont DaS consıderees des UVICS

byzantınes.
s’agıt plutoöt de reprise des formes quı seront SsSOUumISses des nouvelles

recherches. En realıte, esdaıtes influences byzantınes resident ans l’adoption
des elements selectionnes Dar afhnıte patrımoıne Culture el la tradıtıon
locale, de acon QUuUC l’evolution aboutisse des creations quı ONnt leurs racınes
ans l’archıtecture du DaVYS meme de la Iranscaucasıe. En definıtive, les
edıifices plan quadrılobe AVCC deambulatoire du bassın de Corokh, compares
AVCC GCGeEeEWX des DaYyS VOIlSINsS Byzance, yrıe, Mesopotamıe leur
authenticıte.

/Yvartnotz

L’eglise des Saınts-Archanges de Zvartnotz fg 11). montre plan (fig 12)
la meme disposiıtion JUC ana Dans cercle parfaıt Oinserıt tres preCISs
quatre-feuıilles pılıers massıfs quı forment le carre central de la ase de la
coupole. Les CONYUCS nord, sud el l’ouest sont claıre-vole, portee
chacune Dar S1X colonnes, tandıs JUC ce est pleın INUTr l Ser Vı de
sanctuaıre. Le deambulatoire encercle le tetraconque proprement dıt Quatre

Laurent, L’Armenie entre Byzance el ’Islam, p. 46 CS D’apres la chronıque georgienne,
les contrees dont les coulent CecIs le sud el ombent ans ”’Araxe seralent l’Armenıte,
celles dont les dUuX coulent eIrIs le Oord ei ont S’unır Mixwarı ur seraJjent la
Georgie »}

Propyläen Kunstgeschichte. Supplement - Band Spätantıke und Fruhes Christentum VO  -

B. Brenk, 1977, p 92 21 123, g l Z
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colonnes s1ituees derriere les quatre pılıers ervent de la galerıe quı
s’appule egalement SUT les points les plus aıllıe des CONYUCS, tOut
AaSSUT. le DOU cırculaıre. On accede l’eglıse Dar CINg entrees: trOo1s
princıpales, nord, sud ei l’ouest, a1lnsı JuUC KL X autres, sud-ouest el

nord-ouest. l’est s’ajoute un«c dependance rectangulaıre quı ServIı de
Ca dV’escalıer. Le dıametre de la rotonde est m Bana,
l’eglıse de ’ Anastasıs de Jerusalem ei AdUX Saints-Serge-Bacchus-et-Leontios
de Bosra; l’epaisseur du I1UT exterleur egale 230 /vartnotz impressionne
Dar SCS g]1gantesques et Dar de plerre malgre SO  b etat de
rulnes.

Le MO faıt l’objet de nombreuses etudes >® quı Ont suscıte
restauratıon, CS de ToramanJan *? restant valable Jusqu’a NOS Jours fg 13)
Elle demontre UuUnlc recherche elevatıon pyramıdale, exprimee V’exterieur
Dal tTrO1Ss cylındres, incorpores l’un ans l’autre., quı correspondent eam-
bulatoıire surmonte de la galerıe, AaUuX CONYUCS el tambour. Sur les acades
une hauteur immense, rangent les fenetres de forme varlee. es Ssont

repartıes ans des petites arcades quı delımıtent les vingt-hult surfaces de
chaque etage, bornees d’aılleurs, Dal des cornıches, effectuant la dıvısıon
horizontale des acades

On OuventTt essaye de ONnNirer ans le tetraconque de Zvartnotz des
influences byzantınes, eitant la charge de SO  —; commandıtaıre le
catholıkos Nerses eltl de SCS executeurs des eEMPrunNts Saınt-Sophıe
de Constantınople. Maıs., tOut d’abord, le Lype de construction @  est DaS le
meme: Saiınte-Sophıe le plan est de la basılıque coupole combine AVOCC

celuı de la CTO1X inscrıte ont les eux Tas SONT plus voutes berceau,
ma1s remplaces Dar euxX CONYUCS, Sa|nmnıs modıfier SO  — trace rectangulaıre. Par
CoOon{ire /vartnotz, l’essentiel est le motıf du quatre-feuilles el SOM eambula-
tolre ciırculaıre. S’1] avaıt des eEMPrunNts l’archıtecture byzantıne, ıls
seralent du tetraconque repandu ans les Balkans., quı n’auraıt Das
manque dV’ex1ister Constantıinople. cet effet ı1 est dıfiicıle d’accepter la
restauration“® quı reprend les formes arrondıes des CONYUCS de l’Eglise ouge
de Perustica*! OUu celles-c1 VONntT neanmoıns de paıre AVEC les collateraux el le

central, CCS trO1Ss CO  tes etant egagees V’exterleur. Cependant
Transcaucasıe vole uUun«c archıtecture dıfferente: le tetraconque est

dissımule derriere les surfaces orthogonales des cylındres quı dressent
hauteur.

Strzygowsky, Baukunst der Armenier und Europa, 108-118, 421-427:; Mnacakan]an,
/vartnotz. Erevan 1971, VCC UN«Cc bıblıographie complete des etudes precedentes.

Strzygowsky, Cit- g 112 119, 659, 679, 687
40 Mnacakanyıyan, /vartnotz, 3 ‘9 1g

. Panayotova, Cervenata curkva, Soha 1956, pl W  —-
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faut imagıner l’ınterieur, l’'espace central s’elancant tres haut, enferme
Dar la coupole eil agence pDar les CONYUCS quı cependant bas, lu1 permettent
de ’ouvrır VEIS le deambulatoire fg 14) Les uUrcades effectuant PAssSagc
s’appulent SUT des colonnes d’andesıte cCouronnees Dar des chapıteaux de
basalte (g 15): LOUS d’un meme LYpe, lesquels donnent nalssance AdUX ATCS

Ssurmontan les entrecolonnements. Ious CCS detaıls d’un gris-fonce C1MN-

la partıe ajouree des CONYUCS, s’opposant A4UX surfaces l1sses de
plerres nuancees de LOSC elt de Jaune. Les arcades hlıees organıquement
quatre-feuilles fournıssent element de construction essentıe] quı pporte
ICl allegement AdUuX maconnerıiıes. es recolvent, le sanctuaıre
pleın INUr, les pOUSSEES du aut des CONYUCS l de la coupole, repondant
aınsı, A4UX ex1igenCces statıques, Sdml$s DOUTF autant oublıer eur SCTIIS esthetique,

leurs proportions elegantes ei leur decor splendıde ans cCel edıifice de
prestige.

OUur MIeEUX comprendre le apport des arcades AVCC le tetraconque PTODIC-
ment dıt, a1Nsı JuUC leurs partiıcularıtes de construction ei de forme,
reexamen de leurs princıpales CO  tes S’1mpose. Tout d’abord, les chapı-
eCauX, dont le probleme des comparatıfs, des orıg1nes, de l’environnement
artıstıque, est reste Ouvert

Ce SONT des chapıteaux euxX inferieure., constituee une corbeılle.
el superleure, d’un COussın cCcomportant eunxXx volutes, couronne enfin, 2  une
abaque. La corbeılle., caractere determınant du chapıteau est de forme.
legerement enflee, evasee VeiS le aut el ornee de vannerlıes trıple fibre,
taıllees profondeur (g 16) Le decor represente des entrelacs d’osıer,
larges de 4,00 el espaces de 6,00 C tres reels +aspect: Sur la face aterale
du chapıteau, ans SOI AXC de symetrıe les espacements rhomboildaux
retrecıissent de acon UUC les entrelacs s’elancent. Les TESSES modıfe
eur direction forment eifet. riangle equılateral renverse (g 16) Sa
ase correspond la partıe medıiane retrecıe de la balustre quı DOSC dessus,
la corbeılle pretant recueıllır les volutes.

Le COusın lonıen quı atteınt UuUnlc hauteur de 32 cCm.: faıt aıllıe SUuT la
corbeille comprend euxX volutes quı S’enroulent des spırales de
section plate el quı relıent Dar le haut d’un boudın tordu, hor1ızontal. NIire
es gure medaıllon AVCC le MONOSTAIIN du catholıkos Nerses, OnNnda-
teur de l’eglıse, tandıs qu ’ une CTO1X de a  ©: touJours ans medaıllon, Iu1
faıt pendant SUT l’autre cote rontal du chapıteau (fig 15) Au-dessus, appd-
raıt uUunc trıple languette adventice quı retombe legerement SUT le boudın Elle
SOTL mılıeu de l’abaque, de partıe inferieure retraıt e SUT laquelle
COurent tro1s mınces ıstels CONLOUTr  nt SCS cotes "’abaque rappelle a1Nnsı
vaguemen imposte de petite hauteur.

La face laterale lonıenne tradult d’habıtude Dar uUun«c alustire
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Elle est recouverte d’un reseau de euillles lanceolees, imbriquees quı s’elargıs-
sent symetriquement VOETS SCS extremıites et quı evoquent de loın euxX ep1S
dıvergeants. En etiet. mılhleu trıple bandeau vertical OUC la alustre pPar
le haut faıt allusıon UuUnNCcC euille d’acanthe dont les alveoles dısparues SONT

suggerees Dar les torsades, entourant la partıe mediane, plate Le bandeau,
epousant le ga de la alustre, el SON extremite replıe
ourlet, lımıte Dar l’abaque A retenu Dar boudın horızontal, (0)8 Cet
ourlet correspond exactement la languette adventice quı reproduılt forme
meme., SUT la partıe rontale des volutes. FEn revanche, le boudın quı glısse
SOUS l’abaque cote ateral reprend le role de celu1 quı est rapport
AVOCC la languette cote rontal Ces euxX detaıls languette ei boudın
contrıbuent l’unıte recherchee face ei pro du decor lonlen. faut
imagıner enfin, les faces des S1X chapıteaux s’ofirant (1 Dal des tranches
dıfferentes el quı succedaılent SUT le trajet sem1-circulaıire des arcades,
destinees etre VUuCcCsSs de loın.

faut Das oublıer qu un chapıteau pose ıls volent
nombreux Zvartnotz, eleve SUuT le fut une colonne presente dıfferem-
ment Aınsı, la corbeılle quı est «In Sıtu» semble-t-elle QVOIF des proportions
plus elegantes JUC les autres, une forme plus souple, volume mMO1Ns OUr
Integres ans les arcades, les chapıteaux rangent nıveau plus eleve qUC
la hauteur de ce1l, d’ou les modificatıons d’apparence de leur structure, dont

doıit tenır COomp(te, les confrontant AVCC des specımens proches, CCUX des
VAS VIIeE sı1ecles etant de plus gran interet DOUT la decouverte de leurs

comparatıfs.
Tout d’abord, le groOupCc de PTOVCNANCC constantınopolıtaıne prete GE

recherche, el notammen(t, les euxX chapıteaux ans ”’entree sud-est de Saılnte-
Ophie *, leur corbeılle de aılle, legerement enfiee, s’elargıssant VCOIS le
haut, ase consolıdee Dar unec double corde tordue (fig 18) Les entrelacs
fins trıple T1IN forment des espacements rhomboildaux, etant aılles
Jour. La deuxieme ZO11C du chapıteau comprend COussın garnı SCS qua(tre
angles Dar quatre colombes Ortant de la corbeılle el entre elles, DaI uUunc

de laurıer, SUT les aces frontales. Au-dessus DOSC l’abaque.
Des exemples du meme Lype SONT CONNUS la cathedrale de Lyon el

d’Otranto, lapıdaıre pres du temple d’Auguste Pola, Saiınt-Clement de
Rome., celu1-cı ate entire 514 ei 523 apporte des preC1s1ONs SUuT le
d’epanoulssement du chapıteau corbeille*+>. Ils reirouvent nombreux

W. Salzenberg, Itchristlıche Baudenkmale VO  — Constantıiınopel, Berlın 1855, DE AA Z
E. Antonıiades, Ekphrasıs tes Hagıas Sophıas I1, Athenes 1908. 1 93: Kautsch, Kapıtell-
studıen, Vienne 1936, 136.; pl $Ze N” 522 Kıtzınger, «'Ihe Horse and the Lyon apestry

Dumbarton aks Study iın Coptic and Sassanıan Textile Desıign). ppendix. List of
Early Byzantıne Anımal and Bırd Capıtals», DOP 1946, 69, flg 107

43 J. Strzygowsky, Coptische unst, Vienne 1904, DE, ng.97° ertauXx, AT ans "Italıe
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aınt-Marc de Venise (fig 19)A ramenes 1C1 de Constantınople Dar les Crolses
er dates du premıier quar du VIS sıecle, de meme YUJUC du Tous GCSes

chapıteaux ressemblent, leur decor repartı euHx la premiere,
reservee la corbeılle, la deuxıeme, COussın rne SUT SCS qua(tres angles par
des protomes de belıers d’o1seauX, quı est pas le CAds de Z/vartnotz Ou
le motıf des volutes les remplace (fig 18, 19, 20 30)

Venise la corbeıiılle S’impose DaIl le ga fın de forme, la legerete des
entrelacs resses double trıple T1n el ont la regularıte est remarquable.
De marbre, executee ]JOur, elle detache Dar facture, la
souplesse une enveloppe dentelee et pPar SOM dessın, obeıissant l’exactıtude
d’une composıtıon geometrique OUu les vannerıes ondent

Par contre Z/vartnotz, la regularıte bsolue est DaS recherchee el les
modıifications du motıf viennent evoquer des eflets «naturalıstes». La facture
des vannerıes poursult DaS la finesse des UVTICS constantınopolıtaines,
etant determiıinee Jusqu’a certaın egre Dal le materı1au d’execution dont la
SOlldıte ressent Tavers la forme hıee la durete du basalte

Le chapıteau corbeılle est pleıne expansıon pendant le premier du
VIS sıecle, de meme qu’ı apparaıt En l’atelıer imper1al est
consıdere SOM heu de creation, Compte tenu du nombre des
specımens 1SSUS de Constantıinople de leurs traıts dıstinctifs. Cependant, 11

faut DaS 1gnorer la possıbılıte d’etre produılt aılleurs, LOut ulvant les
formes el le style domiınant de epOoque, YJUC suggerent les chapıteaux du
Musee du Calre*> ei du Louvre*©. quUuC l’on rattache l’art du premıer

du VIS sıiecle (g 20)
En meme emp 11 faut reconnaıtre YJUC des elements constantıno-

polıtaıns sont reprıs VIIS s1ecle par des atelırs dont les actıvıtes
poursulvent loın de la capıtale. Dans le CdsSs preCIs de /vartnotz, le medaıllon
quı Comporte le tıtre «katholikou» ecrıtures9 est exemple.
Ses paralleles SONT nombreux ;: a1ınsı, le chapıteau corbeılle 638 Saılnt-
Marc de Venise*' du debut du VIS® s1ecle fg 30) offre-t-1l SOUS l’abaque
medaıllon saıllıe, encercle une quı renferme le tıtre «basıleu».

meridionale, Parıs 1903, /4, ng W. Gruneıisen, Les caracteristiques de art Parıs
1922, pl 58-2; Rıvoira, Lombardıc Archıtecture Londres 1933, p.47, ng 67° Kıtzınger,

eit.: 1g E12: 114, 116, 117
J. Kramer, U. Peschlow, Orpus der‘ Kapıtelle der Kırche VO  — San Marco in Venedig,
Wıesbaden 1981, 5 $ pl 9) N” 167: 81, pl 20, AA

45 Kautsch, CIt:: pl 3 9 N” 525! Sımaika Pascha, Gulde sommaıre du Musee du Calre
1937 pl 2 , . Deichmann, «Zu einıgen spätantıken Fıguralkapıtellen », Deltion 1966, F:
pl 23; g

46 Chassınat, Fouilles Baouit L, Planches, Parıs 191 l’ pl }: fig
4’7 Brehier, «L ’hıstoire de la sculpture», Nouvelles Archıves des Mıssıon Scientifiques, Parıs

1911. 57 pl. IIL-I; Kramer, Peschlow, Cit:. 137 N“ 638
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Certes, les maıtres armenılens connatlssaıent J1en art de Constantinople AVOCC

lequel neanmo1ns. leurs CONLACTS avalent caractere partıculıer,
manıfestant ans des Cas fort precCIıs, /vartnotz OUu le SCIS polıtıque
de l’emprunt est 1en evıdent.

La montee de Nerses, chalcedonıte ardent la tete de l’Eglise armenıenne,
allaıt de paıre AVCC la prıse du DOUVOIF Dar SOIl partı polıtıque quı cherchaıt
d’aıilleurs, le rapprochement AVCC Byzance En exercant SCS prerogatıves, le
catholıkos avaıt la tache dıfiicıle d’appaılser SCS adversaıres, les monophysıtes,
tout souhailtant unıller les esprits. En elevant SCS MONOZTAMME SUurT les
chapıteaux, 11 oulaıt ONntirer SO  — pOUVOIF tant qu’autorite supreme du
DaYyS ei meme ® ASSUTCTI SCS compatrıotes qUuUC la reconcılıatiıon de
l’Eglise armenı1enne AVCC le patrıarcat de Constantınople, dımınuaıt DaS
leur autonomıie ecclesiastıque. Par des s1gnes exterleurs. 11 s’efforcaıt d’exprIi-
IN SO  —; independance tant polıtıque QUC pontificale face Byzance,
adoptan la ormule meme des «basıle1», afın de precıser SO  —; egalıte de
souveraın, enfin SOM iıdentite armenılenne. En ıvrant des actıvıtes de
construction une grande CN VECISUIG, 11 eri1gea le NOUVCAU cCentre pontifical
Zvartnotz, symbole de dignite natıonale ei de force spiırıtuelle armenılenne.

Maı1s Nerses maıntenaıt des culturels AVCC d’autres foyers de
mondıal, QuUSSI1 chers AdUX orthodoxes qu aux monophysıtes. Voyons

maıntenant quelle fut l’attıtude des artıstes armenılens l’egard d’un
cCen{ire spirıtuel Ou les sanctuaımres les plus glorıeuxX de l’epoque pouvalent leur
offrır des modeles de construction d’un decor riche, QqUC fut Jerusalem. En
effet, de nombreux chapıteaux corbeılle, reemployes ans des edıifices dıvers,
apportent des donnees revelatrıces des ans domaıne. out
d’abord., CCUX l’eglıse de l’Anastasıs*®, quı COuronnent les euxX colonnes
ans la nef ord (g Z 22 DUu1S, leurs congeneres nombre de sept, la
mOosquee El-Acsa (fig Ou ıls font partıe de la colonnade, ans ’ayle
transversale, el d’autres, encastrees ans des portaıls (fig 24) Ces chapıteaux
de taılle SONT LOUS d’un meme LYpe, AVCC des varıatı1ons mıinutieuses,
PTODTICS AdUX verıtables UVTIECS art eur decor est repartı euxX la
premiere, UunCc corbeılle quı s’apparente AVCC Cce de /vartnotz, tant Dar
forme legerement enflee ei elancee qUuUC Dal vannerıe ressee trıple brın,
SCS espacements SOUS la forme de rhombes quı cependant, gardent uUunNn«c

regularıte.

48 Kondakov, Arkheologiceskoe PutesSetstvıe SIrı Palestine 891 goda, Saınt-Petersbourg
1904, p.210, 211 ne/25; 28, pl. XAIX, ıncen(, F..Abel, Jerusalem IL, Parıs 91)-
1914, g Z pl. AVJ,; XVII, S  -

49 Kondakov, Cit.: 228 224, 1g 39, pl Hamılılton, Structural Hıstory of the
Agsa OSque: Record of Archıiıtectural Gileanıns f{from the Repaırs of- Londres
1949, pl V1-5, V VI1-1,2, 1X-3, X-5,6, 7, MC
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uan la deuxieme ZO11C elle SU1t pas Constantiınople ei fire plus de
9 d’anımaux d’o1seaux INals decor vegetal corınthıen
deployant SUurT un«c an DCU elevee Les doubles helıces ortent de leur

S’enroulent elegamment tandıs qUC quatre euilles d’accanthe emergent
SOUS les qua(tre volutes d’angle Sur la face princıpale ST les helıces internes

gure une de aurıler Y Ul pouvaıt encadrer uUunNn«c

MONOSTAMME
Icı 7Zvartnotz les sculpteurs repoussent les protom: anımalıers

tout preferant les motıfs des ordres classıques corinthıen 1ONICN

selon leur afhlnıte ei leur gouL Les chapıteaux de la MOSYUCC Acsa el de
l’eglıse de l’Anastasıs rattachent des TavauxX de restauratıiıon effectues
Jerusalem SOUS le patronage de Modeste (616 626) les grandes 111Va-

I[TanNnıcNNCS Saılınte
Aussı faut 11 faıre appe euxX chapıteaux provenant de la colonnade est

de ’atrıum Saınt tephane (fig (ecole bıblıque) decouverts lors des
oullles SUuT la du monastere eit QqUuıl remontent la in du du
VIS® s1iecle Ils relevent de la HEG tradıtiıon quC CEG1X CEVOQqUCS plus haut Par
Con(tire ıls dıstiınguent de leurs CONSCHNCICS Saınte Sophıe de Constantı-
nople el Saılint Marc de Venıiıse el mMontiren 1en des traıts de parente
AaVOC Z/vartnotz Aınsı le rapprochement est 11 significatıf QqUul
la corbeılle T1out d’abord le pro ans les SPECIHNENS constantiınopolıtains

general uUunlc courbe CONCAVEC QUul CVOQUC Ouvent le CONLOUFr une

cloche TeENVEISCC En revanche Jerusalem /vartnotz 11 Su1t une

courbe CONVCXC tOut respectant l’elargıssement eger VeIS le haut
De plus la facture des Vannerı16s est dıfferente les trıples brıns

entrelacent Sad1Ils former le dessın regulıer, cCaracter1ıstique de Constantıinople.
Saılnt- tephane ’efforce NCANMOMNS, evıter la monotonıe du motıif,

agrementant la Stiructure des Vannern16s Aınsı, leurs espacements deviennent-
ıls plus petits VeIs le bas la corbeılle retrecıt tandıs qu haut SOUS le
rebord OTr C  V des «fers de ance>» TeESSES enTtr! les entrelacs afın

amo1ndrır les espacements fıg 25) La IMMEEeINC iıdee de vitalıser les Vannerıecs

est /vartnotz Dar le mo du triangle accentuant les
lateraux de la corbeılle Le traıtement traduıt unc verıtable observatıon

des objets Vannes

La parente des euHNX chapıteaux resident DaS unıquement ans la
corbeılle I1als ans le rapport en les hauteurs de leurs CHX
lequel est de Z/vartnotz la corbeılle atteınt Contre 32cm les

Kondakov CIL 210 Kautsch CIl Z
51 Vıncent bel Jerusalem Nouvelle Parıs 9726 794 } Voıre le

chapıteau de PTOVCNANCEC de la fin du sıecle hez Vıncent bel Jerusalem
11 Parıs 9172 914 pl X XVII (fig 26)
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volutes. En faıt, la ZONEC superieure du chapıteau de Saınt-Stephane est
reservee decor corınthıen quı est plus riche qu’a la mosquee d’Acsa et

Saınt-Sepulcre, enfin plus proche par SCS detaıls de ordre classıque.
faut evoquer finalement, les chapıteaux de Mayafarquın >* fg 27) de la

fin du VIS sıecle, quı mMoniren une ressemblance tres proche AVCC Z/vartnotz,
quan Ia corbeılle, forme, facture de vannerıes taıllees profondeur.
De plus, la ZO11C superleure de GCEs chapıteaux fire decor vegetal dont les
motıfs retirouvent SUT les bandes ornementees des encadrements de £vart-
OTZ de ana (fig f 28)

En quı le decor jonıen, 11 fut tres repandu Tao el
Armenıine VIIS sıecle, la plupart des mMOonNuments sıtuant la tro1sıeme
ei la septieme decenntıe. Ses varıantes sont CONNUS, Dar exemple ana Ou les
volutes restent fideles modele hellenıstique, alors qu’a Dvın
Aruc, OsSakhan>>* les changements OornementLaux succedent desavouant
le Lype orıgınel. Or, CCcs dernıers ONt des traıts COINIMMNUNS AVCC Zvartnotz. par
le motıf du medaıiıllon enTtr les volutes,; largement utıilıse l’epoque. En falt,
cC’est UNlc quı greffe SdmIls egar' ordre decoratıf el quı apparaılt

Byzance a1nsı qu’aılleurs, s’offrant oger le symbole chretien
MONOZTAMMC.,

faut Das oublıer qu en Transcaucasıe, voılre Armenıie., le decor
lonıen DOSC normalement SUT bourrelet quı rappelle nıd de cıgogne
(fig 23 tandıs qu’a /vartnotz UuUNnlc vrale corbeılle prete le recueıllır. Elle
revele detaiıl emprunte el introduıit ans l’archıtecture armenıl1enne DOUT la
premiere [01S, ma1s quı fusıiıonne AVCC des motıfs d’usage COurant depuls des
s1iecles. En effet la preference des derıves d’un ordre classıque devant les

d’anımaux S1 chers Constantınople, mMontire cho1x accord
AVCC la tradıtıon enracınee ans les provıinces orlentales: Palestine., yrıe,
Mesopotamıe, Armenlıie.

Aınsı, Jerusalem, d’ou releve la corbeılle de Zvartnotz, dısposaıt-elle, d’un
fond immense de formes hellenıstıques ans lequel fondaıent QuUSSI1 des
innovatıons constantiınopolıtaines. Ce fond pretaıt tOutes les realısatıons
d’ıdees possıbles, l la creation artıstıque poursulvaıt ICI parallelement
ce de la capıtale, Compte tenu des condıtions du developpement CHItUTreE

En u  r les emples restaures de Modeste (616-626 ONtT retrouve
leur gloire. En eflet, le retour de la saınte Relıque l’eglıse de l’ Anastasıs fut
solennel apres l’ecrasement des Perses pDar les legı1ons d’Heraclıus dont
faısaıjent partıe les miılıtaires armenılens. Sortis vaınqueurs de Ge

de relıg10n, les Armeniens Oont intensıfie leurs CONLaACTS AVCC Jerusa-

G. Bell, The Churches and Monasterıies of the Tur-Abdın, Londres 142, pl. 55-67;
pl 6 /a pour ara), pl 83 pour Nısıbıs).

53 Voiır 73 otfe 23
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lem Les sanctuaıres resplendıssan de riıchesses pouvalent a1Nnsı infÄluencer les
cConstructeurs de /vartnotz ans leur cho1x des formes ei des detaıls, d’autant
plus UJUC la rotonde de l’ Anastasıs avaıt deja inspıre Dar SOM plan de
precedentes constructions du catholicos Iskhan

Les plus spectaculaıres /vartnotz Sont les chapıteaux a aıgle (g 1/
reserves AdUX grandes colonnes, repartıies derriere les qua(tre immenses pıllıers
du carre central. Comme chaque colonne dresse SUT leu interleur
du tetraconque, SO  —; chapıteau est orlente VeIsSs le deambulatoıire ı1 recoıt
une abaque pentagonale, symetrıque, dont la forme depend des AdICS quı
partent du dessus el de eur direction. Le chapıteau rappelle unc pyramıde
tronque, renversee, face princıpale, la plus arge, donnant SUT le deambula-
toıre, SCS autres faces etant couplees d’apres leur dimensiıon et leur orlıentatiıon
aterale derriere. Le decor est organıse Dar rapport la face Trontale et SOIl

A de symetrIıe.
Le chapıteau est orne d’un aıgle, de grande aılle, debout, DOSC TONntLale

el selon la dısposıtion de la colonne, la tete ournee gauche droite.
OP1 veılleur, ”olseau est pret s’envoler, SCS aıles grandes OUVver quı
v’etalent SUuT les faces laterales du chapıteau. Son est COuVvert de toufles
de poıils, imbriquees, leur forme de rhombe arrondı une surface CONVEXC

immıte le duvet herıisse. Les touffes s’amo11indrıissent selon la partıe du’
ans le but d’evoquer l’anatomıe de aıgle Par aılleurs, les petites meches
autour du COU rejoı1gnent les boules SUT le rebord des alıles el forment
ensemble olher AdUX extremıites etalees.

Le duvet du dessous des alles est rendu revanche, l’aıde de rondelles
qul, le CONTLOUTr ehel. aquraljent epOouse celles,9 du OrSse,

la meme facture imbriquee. Les grandes plumes horiızontales partent
1C1 el s’allongent SUuT les cotes lateraux du chapıteau. La queue symetrique
quı s’elargıt VOETIS le bas, MAarquc l’etendue de 'image. Le bec ei les SCITCS

bout des paties, decelent les eflets «naturalıstes». DPTODICS AdUX modes d’expres-
S10N du NITe sıecle, quı VOont de paıre A V G le gout DOUT l’art antıque ans les
provinces. Ces caracteres reconnaılssent Qussı] ans l’ornementatıon Morale

ase le chapıteau recoıt par vegetal quı faıt,. arrondıt SCS

angles lesquels cependant, ressortent aıllıe du dessus. Ce decor DOSC SUT

la face frontale, de part el d’autre de aıgle, d’ou ı1 COUT deployant SUT

les autres faces, ma1s dımınue graduellement selon leur orlentatiıon, afın de
perdre SUr celles de derriere, ne S exposant plus regard. Ce SoOntTt des
palmettes modıfees, maI1ls de forme, leurs CO  tes repondant la
facture des aıgles. Aınsı, les es de la palmette sont-ıls assortis AVCC les
rondelles du dessous des aıles. Par aılleurs, les pedoncules sort1ıs la ase de
la palmette apparaıssent les de SCS petales, cependant qu  ıls
portent bouton de fleur, semblable AaUX touffes du duvet SUT le de
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”91seau (fig 15) cote, poussen des tiges AVOCC leurs pedicelles couronnees
de euilles treflees. L’unıte ans le traıtement du decor anımalıer et vegetal
ressen(, tandıs YJUC chacun part ans la composiıtion: eiHet. les
palmettes constituent DaS reseau de fond, ma1ls complement. Aussı,

parement echappe-t-I1l, la symetrıe r ZOUrEUSE, evoquant des formes
reelles.

Le chapıteau obeit l’archıtecture quı determıne SONS SCI1S5 esthetique ans
systeme de construction OUu chaque detaıl est harmonıe parfaıt AVCC le

tout Son parement correspond la techtoniıque du support qu’ı agremente:
eitet. ”’aigle d’un alr tres expressıif, la pulssance naturelle quı emane,

soulıgne la force statıque de la colonne chargee d’enormes pOoussees.
Assıgnes d’etre VUuS frontalement el de pro les aıgles Sv’offiralent regard

de LOUS les fideles, des leur arrıve l’eglıse. Ceux introduıts Dar les aACCES sud,
ord ei Ou  x les voyalent de profil, leur gauche el leur droıite, detacher
Dar leur couleur, oTIS tres fonce, SUT le fond des grands pılıers, AdUX N UAaNCCS

et Jaunes. OUr GCEGCUX quı Ont ranchı le seu1l du tetraconque SOUS le
porche sud-ouest nord-ouest, aıgle, revanche, apparaıssaıt de face el
derriere lu1, PCU de dıstance, dressaıt le pılıer, surface CONCAVC elancee,
tout creant envıronnement approprie ”’0o1seau.

Les CONYUCS avolsiınnant meme pılıer, formalent Dar leur surface
CONVCAÄC, plus precisement par leur demi1-arcade, CSDACC derriere la
colonne, soulıgnant SOM orlıentatıon VeTS le deambulatoıre, meme
YJUC les qua(tre pomnts les plus charges du tetraconque furent accentues Dar
aıgle

faut precıser d’abord qu’on faıt appe la forme d’a1gle, les aıles grandes
OuVver DOUT soulıgner la techton1ıque d’un detaıl archıtectural, maı1s ”0o1lseau
demande revanche. emplacement approprIe, tel SOUS les AICS, l’ap-
proximıte une nıche.

Les paralleles des chapıteaux aıgle de /vartnotz sS’annoncent dıfhicıle-
ment En effet. CeuUX-CI peuvent etre integres ans le rythme üune arcade,
Compte tenu de leur orlıentatiıon ei de leur emplacement isole De plus, ıls

reirouvent pas SUuT le so] de ’Armenltıne. Les chapıteaux aıgle sont
nombreux Constantınople, ma1s le traıtement du motıf est dıfferent: la
regularıte recherchee SUuT leur qua(tre faces faıt reapparaıltre ”’Oo1l1seau autant de
{O1S, d  o  ou parement surpeuple SOUS esquel disparailt la forme archıtectu-
rale > /vartnotz le detaiıl de construction ei SOI decor SONT d’un equılıbre
parfaıt

meme princıpe obeıt cependant le gran aıgle quı porte le c1el etoıle,
sculpte sofhite du ınteau du alamos nord, du temple de Bel Palmyre

Kıtzınger, Cit. f1g. 90,
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Syrie > >, remontant de Tıbere (14-37) ( ’est exemple de
Cce synthese archıtecture el sculpture, qu’offrent les aıgles repartıs,
ans les eCOINCONS de la calotte du meme alamos Ou ıls, les aıles grandes
QOuver tiennent le firmament, tant qu’o1lseau de Jupıiter Caelus>®.
Autrement dıt, C’est ”’olseau celeste quı rTransme appu! dıvın. Le meme SCHNS

decoratıf ei iconographıique s’exprime Dar les aıgles quı ngurent SUT les

pendantıfs, soutenant la calotte de l’arc de rıomphe de Septime Severe (193-
211) Leptis Magna>/. La forme de L’o1seau, les aıles deployees, s’adapte
parfaıtement SON emplacement. Aussı, oblige-t-elle d’etre mıse valeur Dar
l’espace quı cree autour V’elle /vartnotz.

De meme, ans la peınture murale "aigle reprend cel emplacement quı est

d’aıilleurs, frequent Baouıit VI<-VIIS siecle. Aınsı, quatre nıches creusees
ans les I11UTIS du tombeau No sont-elles, reservees AUX aigles>®.
Cependant 1C1, les O1lsSeEauxX tiennent unc CrO1X ans leur DEC: tandıs qu un
crolssant el uUun«c au CTO1X leur pendent E“  S TouJjours nombre
de quatre, ıls s’installent, ans les SCOINCONS de la voute du tombeau
No XXVIL>? ornes d’un olher tro1s boules, comparable parement des
O1SEAauUX sassanıdes. Iro1s COUTONNCS de eu1lles de fusaln, identifiees Dar les
MONOSTAMME du Chriıst rangent au-dessus de chaque Olseau. Evıdem-
men(t, les aıgles sont christianıses, ma1ls leur image na pDas change. La DOSC,
’etendue des aıles, le plumage, le style montre neanmo1ns, des traıts de
parente AVOC les chapıteaux de /vartnotz. Ce rapprochement irOoOuve SO  —_

explicatıon ans les formes decoratıves et leurs modeles de l’epoque quı Ont
tendance les archıtecturaux S unıher. voıre e’internationalıser.

Baoult, ”’o1lseau de Jupiter Caelus est devenu symbole du Fıls de Dieu.
L’allusıon faıte Dal les tTrO1S COUTONNCS l’etre dıvın el SOIl trıple eclat, face
"aıgle, est conforme la tradıtıon egyptienne, quan ”’olseau sacre, ma1s elle

peut etre retenue explication definıtive de symbole. En faıt, la
notion syrıenne, SUDDOSC SCHS astrologıque de ”’aigle hıe soleıl, quı
traduıt Dar la umılere el quı Dar assoclatıon des idees, mene Chrıst-Logos-
Sagesse-Lumıiere.

En aıgle, cC’est l’aquıla des Romaıins, leur drapeau sacre. En faıt,
55 H. Seyrig, « Nouveaux moOonuments palmyrenıens des cultes de Bel el de Baalshamın», yrıa

1933, p. 253-254, 0g:2; 11 faut mentionner aussı l’aigle sculpte, les aıles eployees sulvant I9a
forme du (ympan creuse ans le champs au-dessus de Ia d’entree, ote interlieure
V’eglise de Mayafarquın. Bell, Git.. L26. ng 51
H. Seyrıg, CI 254, ig

: Leptis agna, ed R. Bianchi-Bandinelli, E. Caffarellı, G. Caput, Verone 1964, DO7,
Scuarclapıno, Leptis agna, Basel 1966,

5 Cledat, Le monastere l la necropole de Baouıit, Calre 1904, 19, plX-
59 Cledat, Le monastere ei Ia necropole de Baouıit, Calire 1916, 1 $ pl. 1X En Egypte‚ les

aıgles christianıses apparaıssent aussı ans la sculpture, celu1 SUT Ia stele de 1 Hermıi-
lage de Leningrad. Iskusstvo Vızantıl Sobranıjakh RSS L, Moscou I9 fig. 287
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C’est l’ınsıgne de l’empereur, quı {TrOuve unec place importante ans art
tant UJUC motıf decoratıf, SAalmlls egar la christianısatiıon des formes. En eitet.

emprunte l’art imper1al DOUT satısfaıre AdUuX besoins du culte chretien.
Maıs, l’exercice du DOUVOIF allaıt de paıre AVOCC SCS insıgnes exterleurs dont la
representation fut un«c necessıte. Les nombreux aıgles quı peuplent les chapı-
uxX du gran palaıs Constantınople des IV -V sıecle, a1Nsı JuC des
eglises, devaıent repondre AdUuX exXx1igences ei gout des autorıtes investlies du
DOUVOIF.

cet eilet, les objets art executes SUT la commande des SsoOuveraıns el
reserves leur DTODIC decelent decor lıe l’embleme imperı1a|l ans le
respect de la DUIC tradıtıon romaıne. Le fameux plat ’argent sıgne nasta-
S1US (491-518 British Museum ©© est exemple: le motıf princıpal du
decor est plus la CrO1X. ma1ls aıgle, insıgne du souveraın, quı regne SUuT

l’empıre el de plus, SUT l’unıvers. Au VIIE s1iecle "aıgle garde S1616 le SCI15 du
symbole imper1al el de la umılere dıvıne, cependant qu aux siecles sulvants ı]

restera UJUC SOIl SCHNS decoratıf.
faut ajouter QuUuC "aıgle CONNUL SUCCES consıderable ans lart Sd-

1ıde Ses representations Ssont nombreuses ans ] argentere: a1Nsı les plats
recueıllıs ans les musees mondı1aux, Dar exemple CG1X de I’Hermitage

Leningrad ®*, quı mMmontiren des ressemblances frappantes AVCC les aıgles de
Zvartnotz, 110  —; seulement ans l’ıconographie, ma1ıs Quss] ans le style Cette
parente vient confirmer l’uniıte des formes eft du style ans Aärt de ’epoque

sıecle), a1Nsı quC les racınes internatıonales du motıf aquılın.
reste enfin, evoquer les euxX chapıteaux palmette quı COuUuronnent les

dem1-colonnes delıimiıtant les vingt-huılt cotes du LL1UT exterleur du deambula-
tolre. s’agı des palmettes sassanıdes quı ont UNE petite tıge d’ou us
des euilles symetriques. Sur le premıier chapıteau, la palmette moOo1ns epanoule
fire SON bouton, autour duquel les eu1llles hautes ONntT tendance

Par con(tre, celles quı Ortent ase S’ouvrent largement, leur
SOoOMMEeT deplıe VeISs l’exterlieur. es reiracent l’etendue de la palmette, UnNlCc

dem1-ellıpse, ans laquelle les euiilles succedent VCOIS le haut sS’ouvrant de
moOo1ns MOI1INSs de acon qQuUC les dernıeres, les plus petites S’unıssent. eiles-C1
forment la ase ronde du bouton dont le sommet lanceole est constıtue de
trOo1s petites euiilles imbrıquees (fig 28)

Sur le deuxıeme chapıteau DaI CONTYreE: le bouton s’epanouılt entire les eu1ıilles
grandes-ouvertes, leur SOmMMEeT peıne tourne VeIS l’interieur. Auss!ı, les autres
euılies quı succedent VeTIS le bas restent-elles ma1ıs eplıant,

Engemann, «Chrıistianısation of |Late Antıque Art», ın The 7th International Byzantıne
Congress, Washıngton 1986, 9 9 flg

Orbelıi, Jrever, Sassanıdsk1] metal, Moscou 1935, pl. XX
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le sommet l’exterieur, es retrecıssent leur etendue el resserrent VCIS la

tiıge La palmette etiet. rappelle bouquet
Ces euxX palmettes sont largement repandues Armentie des le sıecle:

es reirouvent Brzves, Ereruk, J anaat. En realıte, leurs motıfs SoOntTt

ASSOCISES A4UX formes el A4auX detaıls PTODTICS l’archıitecture armenılenne, enfin
fondes ans le repertoire artıstıque du DaY>S faut rappeler qucC CCS memes
motıfs sassanıdes apparaıssent ans les UVICS byzantınes Ou ils reco1vent
neanmo1ns, unec interpretation dıfferente. En Armenıie le motıf est esqulisse
groS plan, la forme, stylısee el adaptee la surface decorer. Byzance,
revanche, penche SUuT ’examen mınutieux des detaıls, de meme qu on
procede la decomposıtion du mMO afın d’introduire SCS elements ans de
nouvelles figurations, 11 volt SUT les Iragments sculptes de Saılnt-
Polyeucte °* Constantınople. De plus, l o@uvre armenılenne mel valeur la
force naturelle de la plerre dont la forme est soulıgnee Dal le parement, tandıs
qu’a Constantiınople la technıque ]Jour, le marbre, la facture amo11indrıe
des formes, tout contrıbue l’aspect dentele de la surface dominee par le
decor

s’agıt enfin, 2  une creation quı reside ans la synthese entire la CONSITrUC-
tion el la sculpture archıtecturale, quı SO  —; SCI15 PTODIC el quı s’integre ans
l’ensemble tres personnalıse de Z/vartnotz. En faıt, CCS motifs decoratıfs
temol1gnent des echanges artıst1ıques, necessalres DOUTI le developpement des
cultures. OUr precıser, SONLT des emprun(ts loıntaıns, selectionnes Dar
affinıte AVCC la tradıtıon regjıonale, adaptes de leur l’archıitec-
ture du DayS el quı seront transmıs AUX autres peuples

Ljakit

Le tetraconque de Ljakıt est reste longtemps INnConnNu AdUX chercheurs malgre
decouverte s1iecle dernier ©©. est siıtue huılt km de K um Ljakıt eit

alakh, ans la region de akh (ancıenne a  et1), pres de la frontiere
georgienne, Azerbajdzan actuel. edıiılce est du plus gran interet tant DaI
SOM Lype de construction quC Dar SCS mater1aux. s’ag1 une realısatıon de
tetraconque brıques quı cependant, s’oppose D de l’eglıse ouge el des
autres quatre-feuilles des Balkans Par con(tre, le plan de Ljakıt TreITOUV

Harrısson, Excavatıons aft Sarachane ın Istanbul I’ Princeton/New ork 1986, ng 112 [26.
LA

63 P. Baranovsk1], «Expedici1ja Kavkaz 1892, 8973 895 5., Materıaly Arkheolog1ju
Kavkaza, VII, Moscou 1898, 35

Khakhanov, «PamyJjatnıkı selen1Ja K um Ljakıt», in Recueıl Arkhıtektura Azerbajdzana,
Moscou/Baku 194 7, L. Kalning-MikhajlovskajJa, «Okhrana izuCcenıe pamyat-
nıkov arkhıtektury», Praktıka Restavracionnykh Ot, 1, Moscou 1950, A M. Useinov,
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/vartnotz eit Bana, SO  —_ archıtecture s’apparente netitement AdUX SpeCI-
INECMNS transcaucaslıens

(VYest une rotonde de de dıametre, ans laquelle dresse cenire
le quatre-feuılles. Quatre pılıers massıfs forme de lettre I enserrant
chacun tro1s-quart de colonne, fixent le carre central (fig 29) Ils offrent
leur appuıl AUX aATrCs quı les relıent et au-dessus esquels v’elevaıt la coupole.
Entre les pılıers s’ouvrent quatre CONY UCS quı viennent contrebuter les A1TCS

es Ssont retracees Dar tTrO1S colonnes., permettant l’acces re deambu-
atoıire arge de 1.:/0m Derriere chaque pılıer, ans SO  —; A Jlagonal,
apparaıt unec colonne quı sert de upport la galerıe annulaıre
Zvartnotz. Le IHNUTr ciırculaıire est agremente I’interieur Dar des dem1-colonnes
couronnees de chapıteaux prisme, el dıstantes de 2,80m Les memes em1-
colonnes repartıes metre d’ıintervalle, reapparaılssent qua(tre metres
dessus du sol est 1en evident w’elles faısaljent le LOUTr au-dessus du
deambulatoiıre. l’exterieur, le INUT du pourtou fut anıme Qaussı de pılastres,
aujJourd’huıl dısparus.

Les rulnes de Ljakıt atteıgnent Dar endroıits 8,00 M, de hauteur, noLammen
ans la partıe sud-est el nord-est Ou l’on irouve conJomntes e1xX chapelles
DTITESQUC cCarrees ’  ’  m de dımensıon, ulvant axe ST-OU de la
rotonde. Leurs petites bsıdes tro1s pans, orlientees VeISs est rangent SUTr

la meme tangente quC la rotonde. On accede Dar le deambulatoıre, unc ale
cıntree etant pErcEE ans le IUr peripherique. ’eglise menent tro1s entrees
placees symetriquement ord sud et l’ouest, ei quı furent abrıtes Jadıs
Dar des porches

Le ILUFr du deambulatoire a1nsı quC les chapelles SONT moellons. hes d’un
mortier melange de tunles enrobees unc de «Concreiu:  » prI1s eniTtTe CX
appareıls, so1gneusement executes ei anımes Dar les NUAaNCECS colorees du tuf.
Tout le CONJUCS, aAaICS, colonnes, de la coupole est briques
de forme carree (26,50/26,50/6,00 cm - 32,50/32,50/6,00 cm), posees SUT des
couches epalsses (6,00 cm) de mortier quı QuUssı] de petits

de tunles enrobees.
uelques partiıcularıtes temolgnent Ljakıt des modes de UuC-

t1on tres anclens pDar exemple, la colonne placee ans l’axe de symetrıe
des CONYUCS claıre-vole, tandıs qu’1C1 espacement est oblıgatoıre. Les
archaismes reconnaıssent Qussı]ı ans les dependances el enr adjonction
tetraconque. Cependant, /vartnotz, ana el Iskhan meme Lype de

L. Bretanck1], E. Salam-Zade, Istor1ja Arkhıtektury AzerbajdzZana, MOSCOu 1963,
K. Irever, Ocerk] StOTI11 kulture Kavkazko) Albanıı do S MOscou/
Leningrad 1959, p. 301-305; N. Tokarskı]), Arkhıtektura Armenlıil, 140; L.ISkhanov, <«K
1ZUCen khrama selen11] Lekıt», Sovetskaja Arkheologıia)Ja, TK
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construction est completement degage de telles AaNNECXCS Par CONWE:; celles-cı
ngurent la basılıque de Kum?; sıtuee l’approximıte de Ljakıt, dont la
parente revele des COUuLUumMEeES PTODICS reg1o0n, l’execution des
sanctuaıres. L’amenagement des dependances chevet des eglıses reflete
l’ancıenne pratıque syrıenne, CONNUC du tetraconque de Bosra 5S13)29. Dans
le Cas precCIs de Ljakıt, les maıtres du DaVYS confrontes AVOCC plan NOUVCAU,
ont agl selon enr CCOuLlumence professionnelle, rajoutant les ANNECXCS

l’edifices Evıdemment, la tradıtıon locale determine er attıtude reservee,
face la suppression des chapelles orlentales du tetraconque deambulatoire,
quı sS’1impose TIranscaucasıe Vı siecle.

En ouftre, le quatre-feuilles de Ljakıt dıstingue Dar SO  ; archıtecture de
briques, executee selon la pratıque du DaYyYsSs Dans Y reg1on d’Azerba]ldZan,
ancıenne Albanıe COMPTIS les terres volsiınes de Kakheti, la briıque est le
materılau princıpal de construction el SOM connaıt un«c longue tradıtiıon,
hıee art de batır de lI’Iran des emps les plus recules. Les Lraces de
tradıtıon s’observent Kum el LJjakıt, ans les detaıls el leur forme
perfectionnee a1Nnsı YUUC ans la bonne qualıte des maconnerIes.

OUur preciser, les caracteres releves Ljakıt tradulsent unec archıtecture
ele passe, la dıfference de Ge de /vartnotz, Iskhan et Bana,
respectant la composıtion du plan el des detaıls les plus avances. elon leur
formatıon leurs conceptions les CONSIructeurs ONT donne euX interpreta-
t1ons varıees tetraconque deambulatoıire quı SOM SUCCES VIIS
sıecle.

Dans cel etat des choses 11 est dıflicıle d’accepter la atatıon proposee Dar
Baranovskı1]°”, de la in du debut du VIS siecle a1Nsı JUC le rattachement
de Ljakıt AaduxX actıvıtes de construction effectuees Dar l’Eglise Albanıe
caucasıenne. En emet: les evenements polıtıques el relıg1eux contredisent
V’erection une eglıse, le DaYyY>S etant SOUMIS unec forte islamısatıon. En
revanche, le tetraconque pouvaılt etre realıse ans le CAas Ou Ljakıt relevaıt de
l’Eglise georgjıenne quı benefcıiaılt des lıbertes accordees Dar les Arabes faut
rappeler JUC Ljakıt faıt partıe de l’ancıenne Kakheti ei SO  — emplacement
proche de la frontiere AVCC la Georgıie aCT{Luelle vient appul de Gce

hypothese. Aınsı, do1lt-on admettre quUC Ljakıt ISkhan, /vartnotz el
ana fut constrult pendant la periode d’expansıon du tetraconque deambu-
atoılre Transcaucasıe, eNHNItTE la quatrıeme el la septieme decennite, plus
ard la in du VIIeE sı1ecle. En eflet. les formes el les de

65 Baranovsk1], Cit.. 29-33; Use1inov, Bretanck1], alam-Zade, Git. 30-31,
1g

Lassus, Sanctuaımres chretiens de yr1a, ES3N: g
67/ Baranovsk1], cıit..
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construction s’epanoulssent pendant determine, afın de ceder leur

place AdUX autres ulvant les regles d’abandon el de reprise de l’archıitecture.
La date du VIIS s1ecle attrıbuee Ljakıt a1nsı JUC SO  —; envıronnement

architectural viennent appu!ı des donnees archeologiques SUuT lesquelles
on restauratıon theorıque. faut imagıner effet, le cylındrıque
du deambulatoire el de la galerıe, ans SOI revetement de plerres el au-dessus.
la construction de briques offrant euxX cylındres concentriques: celu1 du bas,
enfermant les CONY UCS, celu1 du haut, le tambour couronne Dar la coupole,
SOUS toıt pyramıdal. Cet agencement des volumes est aCCcord AVOCC

l’archıtecture de brıques, enracınee ans le Day>S ei de plus, 11 reconnaıt
ans les monuments islamıques mausoles et edifices publıcs des siecles
sulvants. On observe des cylındres quı superposent SUT unc ogrande
hauteur, selon unc construction pyramıdale; parfo1s auss!], haut socle
dıstingue Dar des appareıls de briques varıes U Dar des revetements de

plerres. Certes, ce tradıtıon forte donne SOM emprunt SUT les formes de la
construction Lyakıt. Aınsı, est-1l imposs1ble d’imagıner les CONYUCS
eployer l’exterieur ©® selon l’exemple de l’eglıse ouge quı obeit esthe-
1que une archıtecture sculpturale, hee la tradıtıon hellenıstique des
Balkans 1en qu’a Ljakıt la construction so1t brıques, SOIl archıtecture
phlıe AdUX imperatıfs de la tradıtiıon transcaucasıenne., rejoı1gnant a1nsı, les
tetraconques d’ISkhan. ana l /vartnotz.

En definıtive, toutes CCS constructions de Zvartnotz, Bana, Iskhan et Ljakıt
relevent d’un meme Lype d’edifice dont la realısatıon poursult unıquement

Transcaucasıe VIIS s1ecle. Le quatre-feuilles deambulatoıre reprend
les Composantes du plan el les dimensions®?, CONNUCS yrıe ei Palestine
des s1iecles precedents. Cependant SON elevatıon corporelle demontre unc

recherche quı S’efiectue SUuT le so] de la Transcaucasıe meme. cet effet
TeCQOUIS des methodes experimentees selon la reg10n, d’ou decoulent les
caracteres dıstincts enTtr la creation archıtecturale du Sud el du ord Aınsı,
le STOUDC de Bana, IsSkhan el Zvartnotz, 2  une part el d’autre part, celu1 de
LJjakıt, OUu reconnaıssent les tiraces de enxX tradıtions dıfferentes: la
premıere, de racınes hellenıstiques localıse Tao-Klardzetı ei Armenlıe,
la deuxieme, Albanıe caucasıenne et Kakhetı, I’Iran

Ces euxX grOoOupCS d’edifices plan quadrılobe revelent des princıpes
artıstiıques dıvers. ISkhan, ana el Zvartnotz offrent l’aspect le plus avance du
quatre-feuilles deambulatoire circulaıre. Les archıtectes sens1ıbles AdUuX InnO-
vatıons el la perfection de leur9 aboutissent des creations orıginelles,
s appuyan SUurt le fond patrımon1al el les echanges selectifs AVCC les provınces

ISkhanov, CIt.. g
l’exception de Ljakıt quı est construit briques.
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byzantınes, herıitieres QUSS1 de la tradıtıon hellenistique yrıe, Palestine,
Mesopotamıe. De plus, ıls maıintiennent des ONntLaCcts intensıfs AVCC Jerusalem
dont l’apport est primordial developpement artıstıque quı ”’exerce ans CCS

reg10ns parallelement Byzance Ces maıtres cCaucasıens rallıent style le
plus avance quı S’1mpose ans les provınces ma1s quı dıstingue de celu] de
Constantınople. Leurs Conceptions esthetiques trahıssent la fidelıte Fart
antıque, exprimee aussı ans la sculpture archıtecturale quı retient les motıfs
des ordres classıques.

Sıtuee Byzance el l’Iran, la ] ranscaucasıe n’echappe Das A4UX influences
Culturelles de SCS deux puılssants VOISINS. En falt; les maıtres du DaVYS SONLT
gardes d’emprunter Constantınople ei malgre LOUL, les CIS AVCC la
capıtale font Jour. Par aılleurs, les culturels I’Iran remontent
AdUuX emps les plus recules. faut FTEMaATY UCT JuUC les elements artıstıques des
cıvılısations volsınes penetrent ulvant leur PTODIC vole, retracee Dar des
cultures du passe. Dans le Cas preCISs de Bana, Zvartnotz, Iskhan el Ljakıt,
l’'ımportant est la dısponıbılıte des LEGEVEUTS quı les ONtT exploıites AVCC SUCCES
el contrıbue a1nsı, l’epanouIssement de CAHNICEe plan quadrılobe.

Quant A4aUuUX elements sassanıdes quı envahıssent egalement Byzance ei
rıent chretien, ıls volent selectionnes Dar la tradıtıon locale, SOM aflınıte
ei permeabiılıte etant determinant leurs egards. Ccel CHET. les SITUC-
UuUrs du premıier STIOUDC agıssent dıfferemment de CCUX du deuxieme STOUDC,

adoptant les motıfs decoratıfs, hıes la sculpture archıtecturale. Par con(tre,
les archıtectes de Ljakıt repoussent decor, ma1ıs ıls aCcCcepient les details de
construction eTt le perfectıonnement des maconnerı1es, aCcCcord AVECC la
tradıtion de l’architecture de briques, de SCS formes el de SO  —_ esthetique.

En definıtive, les tetraconques deambulatoire cırculaıire de la Iranscau-
casıe repondent des conceptions artıstıques fort PreCISsES, etablıies.
des sıecles, rapport AVCC le patrımoıne Culture et echange, recıproque eft
selectif, AVEC les cıviılısations volsınes. la formatıon de Lype d’archıtecture
Ont contrıbue egalement les CX STOUDCS de SITUuCcCtieurs selon leurs VISIONS
el CMr formatıion, el 11 resulte des varlıantes de quatre-feuıilles dont
l’authenticite est indenı1able R

Der Stiftung Gerda Henkel danke ich herzlıch für dıe Gewährung eines Stipendiums, das 1900808
erlaubte, meıne Forschungen auf TIranskaukasıen auszudehnen.
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DES USTRATIONS

Bana, VUucC de la rulne.
Bana, plan du tetraconque du sıecle, d’apres Kalgın 905 a) etage, rez-de-chaussee,
pılıer nord-est
Bana, plan du tetraconque du VIIS sıecle, essal de restauratıon.
Bana, colonnade de la CONQUC est
Bana, chapıteau de 1a CONYUC SSL. dessın.
Bana, pılıer nord-est du sıecle, chapıteaux du VIIS reutilises.
Bana, IU exterieur, archıvoltes.C0 O 3 ND DE 206 Bana, AIC rne de palmettes, 111UT exterleur l’ouest
Chapıteau de Dvın, Musee historıque d’Erevan.
Iskhan. colonnade du VIIS siecle.
vartnotz, VUuC des rulnes.
Zvartnotz, plan d’apres Toramanyan.

13 Zvartnotz, restauratıon d’apres Toramanyan.
/vartnotz, axonometrie d’apres Toramanyan.

S Z/vartnotz. chapıteaux.
Zvartnotz, chapıteau corbeılle, VUuCcC de 1a balustre
Z/vartnotz, chapıteau aıgle

18 Chapıteau de Saınte-Sophıe de Constantınople, debut du VIe siecle.
Chapıteau de Saınt-Marc de Venıise, debut du VIS siecle.
Chapıteau du L Oouvre.
Jerusalem. V’eglıse de l’Anastasıs, chapıteau corbeılle du VIIS sıecle ans le collateral ord
Chapıteau corbeıiılle de l’eglise de l Anastasıs

23 Jerusalem., Acsa mMOSquee, ıle transversale, chapıteaux.
Acsa mOsquee, chapıteaux, detaıls.

25 Jerusalem, chapıteau provenant de Saint-Stephane du debut du VIS siecle.
Chapıteau, fin du sıecle, Musee de Jerusalem.

2 Mayafarquın, chapıteau corbeılle, fın du VIE siecle.
28 Zvartnotz, chapıteau de em1-colonne du IU exterleur, dessın d’apres Toramanyan.

Ljakıt, plan du tetraconque du VIIS sıecle.
aınt-Marc de Venise, chapıteau, debut du VIS siecle.
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Fig:2 Bana, plan du tetraconque du sıecle. d’apres Kalgın 905 etage, rez-de-
chaussee., pılıer nord-est
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Fıg /vartnotz, chapıteau corbeılle, VUuC de la alustre
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Fıg Zvartnotz, chapıteau aıgle
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Fıg 18 Chapıteau de Saınte-Sophıe de Fıg Chapıteau de Saınt-Marc de Venise.,
debut du VIS s1ecle.Constantınople, debut du VIS s1ecle.
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Fıg TE Jerusalem, Acsa mMOSquee, ıle transversale, chapıteaux.
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Fıg Acsa mOSquee, chapıteaux, detaıils.
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Fıg Z Jerusalem, chapıteau provenant de Saınt-Stephane du debut du VIS s1ecle
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Fıg Chapıteau, nın du sıecle, Musee de Jerusalem.

N

CL

Wa  e  Z

An

4:
5

.

U

—n

Fıg Mayafarquın, chapıteau corbeılle, fın du VIS sıiecle.
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Fıg Ljakıt, plan du tetraconque du VIIS sıecle.
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Fıg Saınt-Marc de Venıise, chapıteau, dé6ut du VIS s_iécle_.


